
ALBESTROFF (diocèse Metz) (Moselle)

SAINTE ANNE

I 10 Région naturelle et historique
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V 10 Données archéologiques sur la chapelle.

HIÙ 1° Statue : Comment et où est-elle ? Sa photo
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Albestroff (400 hab.) Diocèse de Metz (Moselle) Ane. dioc. Metz

SAINTE AME

I 1° Canton et archiprêtré dfAlbestroff
• Paroisse S* Adelphe à Albestroff

Michelin 57 pli 16
1/5000U0 Sarre-Unio, XXXVI-14, eoin N.Q*
Chapelle de 1’Hôpital Sainte Anne. La route d’Albestroff à Insming

« passe par une sorte de petit col, à 250 m. d'altitude, dominé par
l’Eichelberg (environ 270 m.) G*est là, sur le bord opposé de
l’Eichelberg, que se trouve l’hôpital Ste Anne avec sa chapelle et
son cimetière, à presque 250 m. d’altitude. De 1*autre côté d’un

t ravin très peu marqué, Albestroff est, en fait, à la même altitude.

2° Edifice du culte : Chapelle de 1Thôpital, jadis seule.

3e Environnement religieux. L’abbaye de Hesse, fondatrice du village.
L’abbaye de Vergayille y avait de. grandes propriétés.Tùj **rn* 3.

d. f'û&pLcij 6e .
1° Le culte s’adresse à Ste Anne, à la suite d’un voeu.

2° et 3° : Pas de miracles

III 1° Statue ? -
? • t

2° Reliques de Ste Anne depuis la mi-XIX0 siècle.

IV 1° Date : jadis, trois fêtes : Ste Anne, 26 juillet, S. Joseph, 19 mars,
et le vendredi après Quasimodo, Speerkom, fête des Instruments de la
Passion.

? ‘Déroulement: Le coutumier paroissial du XVIIe s. indique déjà en
1643 l’organisation au”désert de Ste Anne ” (ad eremum Sanctae
Annae) d’un pèlerinage avec procession le vendredi de Quasimodo.
Les habitants èe rendaient d’Albestroff à la chapelle en procession

* jusqu’à la mi-AlX0 siècle, c’est-à-dire jusqu’à la construction de
l’hôpital.

A '

Rayon : paroissial

2° Vie quotidienne : devenuè chapelle d’hôpital, la chapelle Ste Anne
semble avoir changé d’affectation.

3° Autrefois1* grands marchés aux trois fêtes.

V 1° Dom Clamette dit que la chapelle fut fondée par les familles Brulland
et Torlotting. L’abbé Alphonse Cosar, archiprêtre d’ Albestroff en
I92V, s’inscrit en faux contre cette assertion, car une inscription
sur l’autel de l’ancienne chapelle date celle.-ci: du XIIIe siècle.
Les Brulland et Torlotting ne furent que bienfaiteurs.



D’après A. Cosar encore, l’origine de la fête de Ste Anne remonte
à un voeu des habitants, mais les fêtes de S, Joseph et de Speerkom
ne semblent pas provenir de ce voeu.*

. Ep 1637* ^lbestroff fut entièrement détruit par les Français et
f les Suédois après avoir été occupé pendant deux ans par les Impériaux

t 'et les Lorrains. Une croix, dite croix Mougin,. rappelle cette
„ catastrophe. , . T'

En 1757» line visite canonique constate que ” cette chapelle,
t t écarltée desabois, est tenue décemment et en bon état, gardée et

soigpée-par deux ermites édifiants, ne pouvait, par sa situation,
fournir aucune occasion de désordre.-' En 1763, une procédure sera

• qaenée contre les ermites-du lieu parce qu’ils décortiquaient les ar
bres fruitiers avec* des pinces-marteaux au détriment des habitants
de Guidmller et Inswiller. Les délinquants furent punis de neuf ans
de bannissement.

A la Révolution, la chapelle servit dàabord au culte clandestin,
r mais le curé jureur Georges West acheta la chapelle et les terres

lui appartenant au grand scandale des habitants. Il fut obligé de
démissionner au bout dtun an et de quitter Albestroff. Il légua ses
biens à un filleul qui les divisa en plusieurs làts pour les revendre.
En 1818, Nicolas-Chrisostome Thiébaut, juge de paix et conseiller
général de la Meurthe, racheta les terres, rebâtit la chapelle et y
mit un gardien ou ermite qui devait y résider trente ans et alla
chercher une reliquesde Ste Anne à Apt-en-Provence eers 1855* Peu

^ après', N.C. Thiébaut fonda près de la chapelle un hospice et un or
phelinat confiés aux Soeurs de St Charles. Après quoi il démolit la
chapelle qu’il avait bâtie pour en construite une plus grande qui fut
consacrée par Mgr Lavigerie le 7 juin 1866. Thoébaut, mort en 1873»

'repose dans cette chapelle. , f ,*
. ' • Z ( ,
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